
A SSOCIATION DES MÉDECINS  
OMNIPRATICIENS DES BOIS-FRANCS

LE DR SYLVAIN LABBÉ PASSE LE FLAMBEAU 

Nathalie Vallerand

Après sept ans comme président de l’Association des méde-
cins omnipraticiens des Bois-Francs (AMOBF), le Dr Sylvain 
Labbé quitte son poste pour permettre un renouveau. « Des 
médecins plus jeunes veulent s'engager. Je pense que c’est 
une bonne chose pour l’association. Je suis convaincu que 
ma successeure, la Dre Esmeralda Elias Lopez, fera un 
excellent travail. » 

Il faut dire que le Dr Labbé fait partie du conseil d’admi-
nistration de l’AMOBF depuis vingt-deux ans. Avant son 
mandat à la présidence, il a été directeur, puis secrétaire de 
l’organisme. Et il va boucler la boucle en poursuivant son 
engagement une dernière année à titre de directeur. 

Quel bilan fait-il de sa présidence ? « J’ai mis l’accent sur la 
communication. J’étais la voix des membres de l’associa-
tion auprès de la FMOQ. Je transmettais à cette dernière 
toutes leurs préoccupations. » Actif aussi en sens inverse, le 
Dr Labbé a passé beaucoup de temps à communiquer des 
informations à ses collègues sur l’évolution des dossiers 
syndicaux et sur d’autres sujets. Depuis les deux dernières 
années, il leur a fait parvenir pas moins de 122 messages. 

L’une des réalisations dont le Dr Labbé est le plus fier est, 
par ailleurs, la mise sur pied des Journées annuelles d’édu-
cation médicale continue de l’AMOBF en 2019. Cette même 
année, il a aussi créé le Prix de la relève. Cette distinction est 
décernée à un jeune médecin qui se distingue par son enga-
gement dans son travail et dans sa collectivité (encadré). 

« Il faut souligner les bons coups des médecins de famille », 
insiste le président sortant de l’AMOBF.

Pendant sa présidence, le Dr Labbé s’est beaucoup investi 
dans les activités du Grand Défi Pierre Lavoie. Une cause 
« qui augmente de manière positive la visibilité des méde-
cins de famille, en plus de promouvoir l’activité physique », 
dit-il. À quatre reprises, l’omnipraticien de 59 ans a conduit 
le véhicule récréatif qui suit une équipe de la FMOQ lors de 
l’épreuve cycliste du 1000 km. Il a recueilli, à cette occasion, 
des milliers de dollars qui ont servi à doter des écoles de 
sa région d’équipements sportifs, comme des vélos ou un 
mur d’escalade. Il est aussi de toutes les grandes marches de 
Victoriaville où se trouve la Clinique médicale Notre-Dame 
où il exerce. 

Du côté des moments plus difficiles, le Dr Labbé cite les 
changements de cap du gouvernement. En ce qui concerne 
les patients orphelins, notamment. « Le gouvernement a 
d’abord insisté sur les inscriptions, pour ensuite passer à l’ac-
cès aux soins. Et juste au moment où les médecins de notre 
territoire se mobilisent autour de cette nouvelle direction, il 
revient aux inscriptions. » 

Avant la pandémie, les guichets de Victoriaville, de Drum
mondville et de Thetford-Mines étaient vides, affirme le 
président sortant. Aujourd’hui, cependant, ils comptent quel
que 24 000 patients en attente. Une situation qui attriste le 
Dr Labbé. Mais quoi qu’en dise Québec, il pense qu’une partie 
de la solution passe par une prise en charge collective. 

Dr Sylvain Labbé

Dre Esmeralda Elias Lopez
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« La tâche des médecins s’alourdit, et on peut difficilement 
répondre à la demande de façon individuelle. Il faut plutôt 
miser sur la force du groupe. Chaque clinique peut accueillir 
un certain nombre de ces patients sans nécessairement les 
inscrire. Et même si un médecin ne prend pas de nouveaux 
patients, il peut participer à l’offre de soins. Aussi, on pour-
rait s’inspirer de ce qui a été fait pendant la pandémie et 
créer des cliniques pour patients orphelins où des médecins 
se relaieraient. » 

Pour conclure, le Dr Sylvain Labbé tient à souligner la rési-
lience des médecins de famille des Bois-Francs. « Ils se sont 
adaptés aux changements organisationnels et à la pratique 
en temps de pandémie, tout en continuant d’être accessibles 
en première ligne et d’être très actifs en deuxième ligne ainsi 
qu’en enseignement. Ils peuvent être fiers d’eux. »

RENDRE LA PROFESSION PLUS ATTRAYANTE
L’Association des médecins omnipraticiens des Bois-Francs 
est maintenant présidée par la Dre Lopez, qui fait partie 
du conseil d’administration depuis 2017. « Je suis fière de 

prendre la relève du Dr Labbé qui a toujours défendu la poly-
valence des médecins de famille et leur contribution à la 
deuxième ligne, dit-elle. C’est un médecin engagé pour qui 
la collaboration est une valeur importante. » 

La Dre Lopez s’occupe du GMF de Princeville en tant que 
cocheffe, en plus de prendre en charge des patients en soins 
palliatifs à domicile pour le CLSC de l’Érable. Elle est aussi 
adjointe du chef du Département de médecine générale au 
RLS d’Arthabaska-de l’Érable, mandat qu’elle terminera en 
mai prochain.

Quelle est sa priorité en tant que présidente de l’AMOBF ? 
« L’avenir de la médecine familiale me tient à cœur. L’inquié-
tude est perceptible chez les jeunes médecins et chez nos 
étudiants en médecine à ce sujet. Il faut mieux organiser la 
pratique, la rendre plus stimulante, travailler plus effica
cement en équipe. On doit aussi augmenter l’attractivité de 
la médecine familiale. Ce sont de gros défis, mais avec le 
conseil d’administration et les membres de notre associa-
tion, je veux travailler sur des solutions. »  //

LAURÉATS DU PRIX JEAN-PIERRE DESPINS ET DU PRIX DE LA RELÈVE
Lors de son assemblée générale d’octobre dernier, l’Association des médecins omnipraticiens des Bois-Francs (AMOBF) a rendu hommage à 
deux médecins. Le Dr Daniel Lemaire a ainsi reçu le prix Jean-Pierre Despins, une distinction qui récompense la carrière ainsi que l’engagement 
clinique et syndical d’un membre de l’association. Le Dr Philippe-Joël Nault, pour sa part, s’est vu décerner le prix de la relève. 

Maintenant à la retraite, le Dr Lemaire a participé à la fondation, en 1975, de la clinique Centre de santé, à Drummondville. Soucieux de la 
qualité de la pratique, il y a joué un rôle de mentor. « Lorsqu’un médecin commençait sa pratique et éprouvait des difficultés, le Dr Lemaire 
était là pour le soutenir, dit le Dr Marc Vigneault, vice-président de l’AMOBF. Il s’est également occupé de l’accueil des infirmières praticiennes 
spécialisées à la clinique. » 

Le Dr Lemaire a aussi fait sa marque à l’AMOBF. Tré­
sorier pendant plusieurs années, il a notamment 
instauré un système de gestion fort utile pour le 
fonds de formation médicale continue. Il a, par ail­
leurs, participé au conseil des médecins, dentistes 
et pharmaciens de l’Hôpital Sainte-Croix. 

Le lauréat du Prix de la relève, quant à lui, travaille 
en soins à domicile et en CHSLD. « Le Dr Nault 
est chef dans ces deux secteurs, souligne le 
Dr Mathieu Larrivée, secrétaire de l’AMOBF. Sous 
sa direction, l’équipe des soins à domicile a grandi 
de façon importante, ce qui a beaucoup amélioré 
la qualité des services. Et le Dr Nault n’exerce que 
depuis trois ans ! » 

Le Dr Mathieu Larrivée (à gauche) remet  
le prix de la relève au Dr Philippe-Joël Nault.

Le Dr Marc Vigneault (à gauche) remet  
le prix Jean-Pierre Despins au Dr Daniel Lemaire.
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